
   
 

   
 

La photo de classe  
 

Chapitre 1 situation initiale (rédigé par la 8P2) 

 

Dans un village en Suisse à Mont-sur-Rolle, un groupe d’amis de 16 et 17 ans : Cyrus, 

Margarett, Daniel, Jesse et Océane, était au lycée. Ils étaient sympas et appréciés de 

tous les autres élèves. Depuis plusieurs mois, des disparitions se déroulaient dans 

leur lycée. Margarett était timide et studieuse mais elle devenait de plus en plus 

bizarre au fil du temps. Daniel, Jesse et Cyrus étaient trop occupé avec le basketball 

et le football. Océane, était quant à elle, très occupée avec ces cours de danse. Les 

quatre amis ne remarquaient pas le changement de comportement de la jeune fille.  

 

 

 

Chapitre 2 élément perturbateur (redigé par la 8P1) 

 

Lors d’un cours de danse, Océane se tordit la cheville. À la fin du cours elle avait très 

mal au pied et celui-ci s’était mis à gonfler. Elle se rendit à l’hôpital. Quand elle y 

arriva, sa jambe avait doublé de volume. D’après la radio qu’elle fit, son 

os était cassé.   

Le lendemain, la danseuse alla à l'école tant bien que mal en béquilles. À cause de sa 

blessure, elle passait plus de temps à observer les autres, et c’est comme ça 

qu’elle remarqua qu’il y avait de moins en moins d’élèves dans le lycée. 

Elle constata aussi que l’attitude de Margaret était devenue étrange depuis 

quelques temps. Elle lui demanda alors si elle savait pourquoi des gens de 

l’école disparaissaient. Celle-ci haussa les épaules et repartit dans sa classe.  

Océane confia à Cyrus, Daniel et Jesse que Margaret était bizarre, mais ses 

amis n’étaient pas du même avis et la jeune fille n’insista pas. Comme elle ne 

pouvait plus aller à son cours de danse, elle avait cependant du temps libre 

et décida d'aller chez son amie pour lui parler.  

Après l’école, Océane alla sonner chez Margaret mais personne ne 

lui ouvrit. Elle entendit un cri étouffé venant de l’intérieur. Intriguée, elle risqua un 

coup d’œil par la fenêtre du soupirail, à côté de la porte. 

- Aaaaaaaaaaaaah!  

Le jour d'après, les amis d'Océane constatèrent son absence. 

Ils pensèrent qu’elle était malade, mais, plusieurs jours plus tard, il n’y avait toujours 



   
 

   
 

aucune nouvelle de leur amie. Ils questionnèrent le directeur du lycée à ce sujet, 

mais celui-ci n’avait aucune information, même pas de 

mail des parents. Ils trouvaient que c’était étrange et décidèrent de 

mener leur petite enquête.  

Daniel repensa alors à ce qu’avait dit Océane à propos de Margaret, la dernière fois 

qu’ils l’avaient vue et le partagea avec les autres.  

En réalité, ce qui s'était passé pour Océane, c’est que quand elle avait regardé par le 

soupirail, elle avait vu tous les disparus du lycée dans une cage qui se trouvait dans 

la cave. Juste à côté, son amie était en train de trainer quelqu'un par terre. A ce 

moment, celle-ci avait relevé la tête et la jeune fille avait remarqué que son amie 

avait les yeux rouges.  

La malheureuse avait alors crié mais il était trop tard pour que quelqu'un l’entende 

car elle avait reçu un coup de batte sur la tête et s'était évanouie, quand 

elle avait rouvert les yeux, elle était dans une cage, avec les autres lycéens. 

 

 Chapitre 3 péripéties (rédigé par la 8P6) 

 

Margaret, qui était dans la cave, entendit un gros bruit. Peu après, la porte s’ouvrit et 

son voisin, s’appelant Jerôme Dupuis, entra en trainant un corps qui lui semblait 

familier. Margaret, surprise par son arrivée, se glissa dans une armoire juste à temps. 

Par une fente, elle vit Jérôme emprisonner son fardeau dans une cage. Puis, il sortit 

et cadenassa la porte par précautions. Lorsque Margaret entendit le bruit des clés 

dans la serrure, elle se figea : elle était bloquée. Elle voulut pousser la porte de 

l’armoire mais se rendit compte qu’elle était fermée. Elle insista en poussant encore 

plus fort mais elle était clairement verrouillée. 

 

Cyrus, Jess et Daniel, étaient inquiets pour Océane. Ils voulaient commencer à mener 

leur enquête pour savoir qui était le coupable. Ils décidèrent d’aller sonner chez 

Océane pour interroger ses parents. Ceux-ci leur racontèrent qu’elle n'était pas 

rentrée de la nuit et qu’elle était partie chez Margaret la veille. Ils se rendirent donc 

rapidement chez Margaret pour se renseigner sur cette nouvelle disparition. Dans une 

plate-bande proche de la porte d’entrée ils découvrirent la béquille d’Océane, preuve 

de son passage. De plus en plus inquiets pour Océane, les trois amis sonnèrent chez 

Margaret. Mais personne ne répondit. Ils décidèrent alors de s’intéresser aux autres 

disparitions. 



   
 

   
 

 

Après avoir interrogé le peu d’élèves qu’il restait, les trois amis purent dresser une 

liste de disparus. Ils décidèrent d’aller chez chacun d’eux. 

- Bonjour, je m'appelle Jesse. Nous voudrions vous poser quelques questions au 

sujet de votre fille, Elize, expliqua Jesse comme un détective. La femme bafouilla 

puis affirma qu’elle ne voyait pas de quoi ils parlaient.  

Après que la scène se fut reproduite une dizaine de fois, un père désespéré avoua 

finalement :  

- Nous avons reçu une lettre de menaces qui disait que si on appelait la police ils 

tueraient notre fils.  

Cyrus, Jesse et Daniel repartirent stupéfaits. Très vite ils en reparlèrent et comprirent 

que ce n’était pas un hasard. 

- Tu penses qu’il se sont fait enlever ? marmonna Daniel  

- Bah non!  Tu vois, ils ont pris des vacances et ils sont partis, s'agaça Cyrus.  

Jesse le ramena au calme : 

- On reprendra cette discussion demain ! 

 

Margaret essaya de sortir de l’armoire avec une clé qu’elle avait trouvée auparavant 

en rentrant chez son voisin. Heureusement pour elle, cette clé ouvrait le mystérieux 

placard. Margaret se faufila à l’extérieur de l’armoire et s’approcha discrètement de 

la cage, en regardant prudemment autour d’elle. Elle se rendit alors compte que la 

nouvelle victime n’était autre qu'Océane. 

- Margaret ?! S’étonna son amie, mais qu’est-ce que tu fais là ?  

- Salut, contente de te voir aussi. 

- Tu... t’es avec lui ?! S'exclama Océane abasourdie. 

- Non enfin... oui, mais non. 

- Attends je comprends pas là... t’es sa complice ou pas ? 

- Je l’ai été sans le vouloir… 

- Comment ça sans le vouloir ? Interrogea son amie. 

- Ben, je sais pas trop… ça parait super bizarre. Je pense qu’il m’a hypnotisée ou 

droguée pour que je l’aide à kidnapper les ados du lycée. Ce matin je me suis 

réveillée en voulant tous les libérer et du coup je suis venue ici. Je pense que tu 

m’as vue en train de tirer un corps. Mais c’était pour le réveiller. 



   
 

   
 

Margaret tenta alors d’ouvrir la cage, mais c’était peine perdue. Elle attendit donc que 

le voisin revienne. Au bout d’environs trente-cinq minutes celui-ci entra enfin dans la 

cave! Margaret soupira de soulagement, mais ce n’était peut-être pas une bonne 

chose. 

- Enfin, je vais pouvoir sauver mon amie, pensa-t-elle 

Jerôme entra dans la cage. Margaret en profita pour ramasser un marteau sur l’établi 

et se rapprocha de lui en silence afin de l’assommer. Océane fut incapable de ne pas 

la fixer des yeux avec espoir. 

- Qu’est-ce que tu regardes ?  s'énerva le ravisseur. 

- Euh, rien du tout, paniqua Océane. 

Il se retourna et vit Margaret. 

- Qu’est-ce que tu fais là ?! demanda-t-il.  

- Euh, je venais donner à manger aux prisonniers, mentit Margaret en essayant de 

dissimuler le marteau qu’elle brandissait. 

- Bon, fini les pitreries ! Donne-moi ce marteau et viens ici ! 

Il y eut un remue-ménage dans la cage, lorsque Margaret lutta contre son adversaire. 

Mais celui-ci, beaucoup plus fort, réussi facilement à l’emporter.  

Océane et Margaret se retrouvèrent emprisonnées dans la cage.  

- Je n’ai rien contre vous. Mais à cause des parents de vos camarades, j’ai passé la 

pire des enfances. L'heure de ma vengeance a sonné !! Et vous êtes des témoins 

gênantes, je vais donc vous laisser ici, dit-il d’un air désolé en fermant la porte de 

la cage. 

 

Chapitre 3  

L’enquête de nos détectives piétinait et ceux-ci se creusait la tête à la recherche d’une 

piste inexploitée.  

- Mais j’y pense, on n’a pas demandé au voisin de Margaret s’il avait vu passer 

Océane, réalisa Daniel. 

Aussitôt, les 3 amis se rendirent chez Margaret. Entrant dans le hall, ils sonnèrent à la 

porte sur la gauche du palier. Un homme grand et chauve leur ouvrit la porte.  

- Bonjour Monsieur Dupuis, notre camarade, Océane a disparu depuis sa venue 

ici vendredi dernier. Nous voudrions vous poser quelques questions, bégaya Jesse, 

un peu intimidé. 



   
 

   
 

- Oui bien sûr. Entrez, entrez, venez boire quelque chose, invita l’homme.  

Installés autour de la table de la cuisine, tout trois l’écoutaient raconter ce qu’il savait. 

Selon, lui, Océane était bien venue le jour de sa disparition. Il l’avait vue repartir alors 

que la nuit tombait. Elle semblait pressée puisqu’elle avait traversé le jardin en 

courant. Cyrus l’écoutait tout en observant autour de lui. Il ne put s’empêcher de 

remarquer le beau bleu sur la joue de leur témoin, mais ce qui l’intrigua le plus, c’était 

la photo de classe en noir et blanc qui était accrochée au mur. Il lui semblait 

reconnaitre de nombreux visages parmi les adolescents qui y figuraient. 

Après avoir remercié Jérôme Dupuis pour son accueil et ses réponses, le trio sortit. 

- C’était bizarre cette vieille photo avec des visages barrés, commença Cyrus. Je 

suis sûr de connaître certaines des personnes. Certains ressemblaient beaucoup 

aux élèves disparus… Elize par exemple. Mais ce n’était pas elle, elle ne pouvait pas 

être née à cette date.  

- C’était peut-être sa mère ? hasarda Jesse.  

- Tu crois que cette photo a un rapport avec les disparitions ? questionna Daniel. 

- Je ne sais pas, répondit Cyrus. En tout cas, Océane n’a certainement pas pu 

courir dans le jardin vu l’état de sa cheville.  

Cyrus, Jesse et Daniel allèrent à la bibliothèque pour recueillir des informations sur le 

passé des parents des enfants disparus. Dans un vieux journal datant de la photo de 

classe, ils trouvèrent un article racontant la mort tragique d’un jeune homme. Celle-

ci serait survenue suite à un pari stupide qui l’avait poussé à grimper sur le toit de 

l’école. Les responsables de sa chute mortelle n’avaient jamais été retrouvé mais la 

police de l’époque suspectait fortement ses camarades de classe de l’y avoir forcé. Le 

garçon accidenté s’appelait Marc Dupuis. L’article racontait également le désespoir 

de son frère jumeau, sans le nommer.  

Puis, ils se rendirent chez les parents d’Elize pour les interroger à ce sujet. Ceux-ci 

semblèrent mal à l’aise et désireux d’éviter le sujet, mais finalement, la mère craqua 

et raconta :  

- C’est une horrible histoire qui nous hante encore. Marc voulait absolument 

faire partie de notre bande… on l’avait défié de grimper sur le toit du bâtiment le 

plus haut de l’école. On pensait qu’il n’y arriverait pas … mais pas qu’il tomberait 

ainsi.  

 

 



   
 

   
 

Chapitre 4 résolution (rédigé par la 8P5) 
 
Pour le chapitre quatre, vous avez deux choix : le « happy  end » ou la fin tragique 
 
 
Le happy end 
 
Les trois enquêteurs se creusèrent la tête, puis soudain, Jesse eu une idée: 
-Nous allons nous introduire chez Margarett et fouiller la maison. 
Si quelqu'un arrive nous nous cacherons. Compris ?! 
– Compris ! Affirmèrent ses deux compagnons d'une seule voix. 
Arrivés chez Margarett, la porte n'était pas fermée à clef. Ils entrèrent mais il n'y avait 
personne. 
Ils reprirent donc leurs recherches. Daniel chuchota : 
– Allons voir au sous-sol.  
Inquiets, ils descendirent prudemment les escaliers. Cyrus étouffa un cri de stupeur quand 
ils virent la cage. 
– Océane, Margarett ! Vous allez bien ? 
– Oui ça va! dit Margarett. 
 Océane n'eut pas le temps de répondre car des bruits de pas s'approchaient. 
Daniel, Jesse et Cyrus coururent se cacher. 
C'était le voisin Jérôme Dupuis qui amenait encore un lycéen dans la cage. 
Quand il la referma, les trois complices bondirent sur Jérôme afin de l’assommer. Cyrus 
ouvrit la cage et libéra tous ses camarades. 
Quelques minutes plus tard, quand tout le monde était dans le jardin, les cinq amis 
décidèrent d’inviter tous les parents des élèves disparus. 
Quand Jérôme se réveilla, il se rendit au salon. Tous les parents l’attendaient. Jesse, Cyrus, 
Daniel, Margaret et Océane lui laissèrent un moment pour discuter. 
Une heure plus tard, les parents et Jérôme sortirent dans le jardin. Jérôme annonça à 
l’intention des enfants : 
– Je suis sincèrement désolé. Nous aurions dû discuter depuis des années. Et merci à : Jesse, 
Cyrus, Daniel, Océane et Margarett de m’avoir aidé à surmonter tout ça. 
Finalement, tout le monde rentra chez soi, heureux que cette affaire soit réglée. 

 

 



   
 

   
 

La fin tragique  
 
Après ce court interview, les amis décidèrent de rentrer chez eux et pour reparler 
avec les autres parents. 
Le lendemain, quand ils passèrent dans la rue où Jérôme Dupuis habitait, ils furent 
alarmés de voir des voitures de police et de la fumée. Ils décidèrent d’y aller tout de 
suite. 
— Que s’est-il passé ? demanda Daniel à un policier. 
— Ne vous approchez pas, les enfants. C’est dangereux, répondit le policier. 
Les adolescents firent comme s’ils partaient, mais en réalité, ils restèrent cachés. 
Soudain, Cyrus, le plus intelligent d’entre eux, remarqua des parents qu’ils avaient 
visités. C’était logique : un parent avait dû craquer sous la pression et appeler la 
police. Tout était clair maintenant !  
Et tout à coup, ils entendirent Jérôme crier : 
-J’ai un otage, ne bougez pas ou je le tue. 
Puis, une maman désespérée arracha une mitraillette des mains d’un policier et 
commença à tirer. Ils entendirent un cri de douleur ; la balle avait traversé l’enfant 
et Jérôme. L’enfant tomba, inerte, le bras de Jérôme saignait. 
— Mon enfant ! Mon enfant ! cria-t-elle. 
Elle commença à pleurer et à hurler. La dernière chose que les lycéens virent, c’était 
sa tête horrifiée, derrière une fenêtre grisâtre.  
 
Suite à ces événements traumatisants, l’école fut fermée par la commune. Il paraît 
que plusieurs élèves enfermés dans la cave étaient ressortis malades et plusieurs 
autres étaient morts de soif. Margaret était traumatisée et décida de déménager. Le 
jour de son départ, ses amis la regardaient par la fenêtre partir sans aucune 
expression sur leur visage. Est-ce qu’ils étaient tristes, ou même fâchés ? Elle ne le 
saura jamais. 
Les autres se séparèrent lentement. Jesse et Daniel partaient pour une académie de 
sport.  

Océane et Cyrus changèrent d’école. 

Quelques années plus tard, on pouvait lire sur la maison abandonnée de Jérôme ces 
mots gravés : 

« La vengeance n’est jamais la bonne solution » 

 
 
 


